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Loches – Remparts de la cité royale
Opération préventive de diagnostic (2016)
Samuel Riou
NOTE DE L’ÉDITEUR
Organisme porteur de l’opération : Département d’Indre-et-Loire
1 En amont d’une grande campagne de restauration des remparts de la  forteresse de
Loches,  prévue  à  partir  de  septembre  2017,  la  Ville  a  souhaité  intervenir  sur  une
portion de muraille située sur le front nord-ouest du château, rue des fossés Saint-Ours,
dans la continuité de celle déjà traitée en 2015. Trois grandes périodes de fortification
ont pu être observées sur cette portion de rempart d’environ 90 m de long pour 15 m de
hauteur.
2 La première période est caractérisée par les vestiges d’une enceinte juchée sur le bord
de l’éperon et venue doubler, par l’extérieur, un rempart antérieur (présumé quelques
mètres en retrait) pour former une braie. En même temps, de profonds fossés secs ont
été creusés à son pied, protégés par une galerie de défense ménagée dans l’escarpe et
munie  d’archères.  Cette  galerie,  repérée  lors  du  diagnostic  précédent,  est
contemporaine des tours de la Porte Royale, porte principale de la forteresse, ce qui
permet de dater la construction de cette braie de la fin du XIIe s. ou du début du XIIIe s.
Au nord de la portion étudiée, la braie se raccrochait à une tour circulaire encore en
partie visible derrière un gros contrefort plus récent, venu la remplacer.
3 Une partie de la muraille a été reconstruite, vraisemblablement vers 1370, au moment
de la construction du grand logis et de la chapelle du Duc Louis 1er d’Anjou qui se
situent une cinquantaine de mètres plus au nord, à la pointe de l’éperon rocheux de la
forteresse.
4 La  troisième  période  de  fortification  est  contemporaine  d’un  vaste  programme  de
réaménagement de cette partie du site, mené de 1490 à 1500 par les rois Louis XII et
Charles VIII. Après la construction d’une nouvelle aile au nord de l’ancien logis ducal,
ce fut, du côté du rempart, l’aménagement d’une terrasse, dénommée le Fortin ; puis la
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construction d’un autre logis au sud, sans doute pour les courtisans, le Logis du Fou ;
puis la construction d’une petite tour de guet au sud du Fortin, la Tour du fortin.
5 Aux XVIe-XVIIe s., de plus petites réfections ont eu lieu : la réparation d’une brèche, peut-
être réalisée après une attaque protestante de la fin du XVIe s. ; puis la mise en place de
deux  contreforts  contre  le  Fortin,  après  le  démantèlement  vers  1607  de  la  tour
circulaire de l’enceinte du XIIIe s.
6 Dans  le  même  temps,  commence un  mouvement  de  privatisation  des  fossés  et  de
l’ancienne  galerie  de  défense  par  les  habitants  des  maisons  situées  en  avant  de  la
forteresse. De petites bâtisses furent mises en place contre le coteau et des caves furent
creusées dans la galerie pour servir de remises, de greniers ou d’écuries.
7 Enfin, aux XIXe-XXe s., cette portion de rempart fût plusieurs fois restaurée, notamment
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